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province de Québec a le IAVANT LA 
devoir de se faire entendre DEBACLE

LE COUT 
DE LA VIE

M. F. A. Labelle est candidat 
conservateur dans Wright

POLITIQUE
CANADIENNE

l,

VNTYNE

Il est le choix unanime de
la convention et engage I défense du territoire et de nos 

. alias' intérêts sacrés notre actif hu
vigoureusement la lutte maln et matériui, 
contre M. Ferras de Gra- hypothéqué і nos obligations

f. |j r ,. , présentes et rérlamé tout en-
СЄtield•"Candidat très tier par notre croissance fu-

populaire—Une person- lur*' 
nalité politique.

M. King n’a pas réduit la 
cherté de la vie—Les 
chiffres de M. Murdock 
contredisent les libéraux 
—Une comparaison des 
deux régimes.

M. E. L. Patenaude entre Le cabinet Kin8 est en df'
route un mois avant la
débâcle—Tous les mi
nistres se cherchent un 
abri—Les signes de la

MM. CHABOT ET 
McCLENAGHAN 

SONT CANDIDATS
ECHOS DE 

LA CAMPAGNE
dans la lutte pour per
mettre à la province de 
Québec de donner une 
orientation à la politique 
du pays—Son discours- 
programme—Il faut une 
politique canadienne.

largement
ONT/

avant et non en
#*i" 1
prdez en

_ M King.
Politique canadienne, indé- 

fectlblement attachée aux 
liens et aux institution» bri
tanniques, mais fondée sur la 
tradition Macdonald-Cartier, 
que notre premier devoir est 
d'assurer l'intégrité et le dé
veloppement moral et maté
riel du Canada, et que de l'ac
complir fidèlement sera de 
servir le plus utilement les in
térêts de l'Empire.

"Politique canadienne d'ad
ministration. prudente et ab
solument économe, nous ap
prenant qu'il faut sans merci 
comprimer notre dépense et 
avant tout déposer le fardeau 
écrasant de nos chemins de

fin.
PLUS DE 5,000 PERSONNES AS

SISTENT A LA CONVENTION 
CONSERVATRICE D'OTTAWA. 
MM. CHAMPAGNE, CHABOT, 
HONEYWELL, Mc< LENAGHAN, 
HILL ET LETT ETAIENT LES 
ASPIRANTS A LA CANDIDA
TURE. — VERS LA VICTOIRE.

Depuis quelques jours seulement 
M. King a cessé de prétendre avoir 
réduit le coût de la vie. C’est que 
le ministre du Travail, l'hon. Ja- 

Murdock, a publié les chiffres 
I officiels qui contredisent les dé
clarations des orateurs libéraux. 
D'après la statistique officielle du 

! ministère du Travail les chiffres 
sont pour les cinq dernières an-

A MESURE QUE LE 29 octobre 
approche les rangs du parti libé
ral s'éclaircissent. Le cabinet, de
puis que M. King a annoncé qu’il 
doit engager la lutte est en pleine 
déroute.

SIX MINISTRES ont définitive
ment quitter l’arène: MM. Fielding. 
Béland. Bureau, Murphy. McGive- 
rin et Copp.

UNE VINGTAINE de députés se 
sont fait caser et ont annoncé 
qu'ils ne seront plus candidats.

CEUX QUI restent sont alarmés 
par l'approche de la débâcle et par 
la défection des chefs. Ils se cher
chent des comtés sûrs.

L'HON. E. M. MACDONALD le 
survivant des ministres des provin
ces maritimes abandonne le comté 
de Pictou qui lui a donné en 1921 
une majorité de 3,000 pour se pré
senter dans Antigonish où il se 
croit plus certain.

L'HON. JAMES MURDOCK ne 
sera plus candidat dans Kent. Il 
se réfugie dans High Park (Toron-

CO. LU La convention la plus enthou
siaste que l’on ait encore tenue 
dans le comté de Wright a choisi 
unanimement le 18 dernier M. le 
notaire F. A. Labelle comme candi
dat conservateur dans ce comté. 
Me Noël Beauchamp de Hull aspi
rant à la candidature a décliné 
l’honneur et a proposé que le choix 
de M. Labelle soit unanime. Tous 
les délégués présents ont fait une 
ovation prolongée à M. Labelle à 
qui ils ont promis le concours le 
plus entier pour assurer son élec
tion par une forte majorité.

M. O'Connor, que l'on avait men
tionné comme candidat s’est retiré 
en faveur de M. Labelle.

faire des prone veux pas
irréalisables

M. Mtighen

eneraux A ST-LAURENT
dernier le gouvernement 

sé f3.SO0.0O0 pour échan- 
IS000 canadiens qui ont émi- 

Etats-Unis contre 110,000

struction “Seule une politique d’inspira
tion canadienne peut nous sauver1', 
a déclaré l'hon. E. L. Patenaude à 
St-Laurent dimanche dernier où 
une foule de plusieurs milliers de 
personnes est allée acclamer son 
entrée dans la politique fédérale 
comme candidat conservateur. Son 
discours fut en somme tout son 
programme. Presque tous les jour
naux Vont approuvé et l'énoncé de 
sa “politique canadienne" a été ac
cueilli avec un enthousiasme con
fiant par la population de Québec.

“Nous sommes, dit M. Pa
tenaude, à un tournant péril
leux de notre histoire et la 
province de Québec a le de
voir de faire entendre sa voix 
pour secourir le pays et non 
pas un parti. Nous inspirant 
du passé nous devons faire le 
geste des aïeux et donner à 
la politique une direction qui 
mette fin à la détresse du

M. Patenaude veut le maintien 
dans son intégrité du pacte d'hon
neur de la Confédération et s’op
pose à la réforme du Sénat qui est 
le rempart des droits de la mino-

M. le Dr J. L. Chabot, ancien 
député d'Ottawa et M. Stewart Mc- 
Clenaghan ont été le choix unani
me de la convention conservatrice 
d’Ottawa mercredi, 
personnes ont assisté à ce grand 
ralliement politique à l'Auditorium 

Ce fut sans contredit la plus 
grande convention que l'on ait en
core tenue au pays.

Pour la candidature française le 
vote fut:

|ers qui sont venus
sénateur Robertson.AGE, EXCAVAI 

STRUCTION D'1 

NIVELAGE DE 

MIN DE FER.

"-Le 201Juin 192U . .
Décembre 1921 
Décembre 1922 
Décembre 1923 
Décembre 1921 
Août 1925 .

Ainsi M. Melghen a réduit le 
coût de la vie de juin 1920 à dé
cembre 1921 de 201 à 156.
King en quatre ans l'a augmenté 
de 166 ù 159, 
ter les chiffres officiels pour se 
rendre compte que sous le régime 
libéral ( 1921-1925) la çherté de la 
vie u oscillé de 156 à 159. Depuis 
deux ans il y a une hausse cons-

derniors mois est de cinq.
On s'explique maintenant le si

lence de M. King sur ce sujet.

156libéraux de Québec sont 
de la nomination

Plus de 5,000
153M. le notaire F. A. LABELLE a 

été le choix unanime et enthousias
te de la convention conservatrice 
de Wright à Aylmer le 18 dernier.

Utents
|Vinc.ent Massey comme mi- 

porte-feuille par-

152
154

be sans
L'ils voulaient faire nom- 
L y Lavigueur à ce poste.

159 l
RUE McDOCW fer.

“Politique canadienne de 
protection, qui tienne compte 
de la nécessité de maintenir 
et de développer les deux 
grandes forces du pays, l'agri
culture et l'industrie.

“Politique canadienne de 
protection, qui permette au 
cultivateur d'expln**“r яа fer
me avec profit et d’en vendre 
facilement les produits sur nos 
marchés sans une concurren
ce étrangère qui le ruine.

“Politique canadienne de 
protection qui assure la con
servation du capital au pays, 
chasse le chômage et la gêne, 
et donne à l’ouvrier la rému
nération abondante de sou

4 Ч-Х-Х-Х-Х-Н-Х-Х-Н-Н ’І-Х-М
Jon. M. w. D. McDougald 
Montréal n'entrera pas dans 
(tbinet comme le voulait la 

il refuse de plus

MLA LUTTE
La lutte est déjà engagée dans 

le comté puisque les libéraux ont 
choisi M. le maire W. Perras de 
Gracefield comme leur candidat. 
M. F. M. Gendron. député sortant 
fut défait à la convention et a pro
testé en termes énergiques contre 
les tactiques que l’on a employées 
pour le jeter par-dessus bord Le 
mécontentement règne dans les 
rangs libéraux à la suite de cette 
convention.

NOTRE SALUTNT. 1.935Chabot . . 
Champagne 563 Il suffit de consul-

:~x~x~x~» eur mais 
t candidat libéral. On ne 

très einpressà à

« » “Nous inspirant du passé,
, ; nous devons refaire le geste 

des aïeux et donner à la po- 
4 > litique une direction qui mette 
і ► fin à la détresse du pays.
"u “En face de la dépression 
' ‘ générale qui pèse sur le pays.
« > du mécontentement qui le tra.
, 1 vaille, du chômage, de la mi-,
X sère qui le dépeuple, en face 
• ’ de la pénétration américaine 
« i» plus menaçante, et de notre 
, ! résistance défaillante, nous 

demandons à nos compatrio- 
4 ' tes de s’élever au-dessus de 
*1. leurs penchants et de leurs 
4 P intérêts de parti, pour récla- 

mer d’urgence l'application de 
;• la politique de Cartier, politi- 

4 !» que d’inspiration et d'aspira- A 
‘j* tion canadiennes qui seule £ 

peut nous sauver. )*

Majorité ....
Les délégués durent marquer 

deux fois leurs bulletins pour choi
sir leur candidat 
saire Frank ^Plant a décliné la can
didature dès le début en invitant 
la convention à appuyer la candi
dature de M. McClenaghan.

Le premier scrutin donna la pré
férence à M. McClenaghan. 

McClenaghan 
Honeywell .
Hill ....
Lett ....

1.372
It pas
! la lutte pour M. King à

M. le commis-tréal.
TELEPHONES 

ureau, Gerrarfl j 

dence, .Gladstone 
dence, Gladstoni

L'augmentation des huitto)
L'HON. W. R. MOTHERWELL 

n'est pas candidat dans Régina 
mais dans Melville.

L'HON. G. P. GRAHAM n'est pas 
plus brave que ses collègues maie 
comme eux il change de comté. Il 
tentera fortune dans Essex-Sud.

L’HON. VINCENT MASSEY que 
l'on a fait entrer dans le cabinet 
pour prouver que le tarif n’a pas 
nui à l’industrie ne se présente 
pas dans un comté industriel maie 
dans un comté purement agricole 
et cherche l'appui des progressistes 
pour se faire élire.

M. GORDON EDWARDS, prési
dent de l'association libérale de 
l’est d’Ontario ne se présente pas 
à Ottawa mais il s’impose dans le 
comté de Russell où la majorité 
est libérale depuis quelques années.

L'HON. R. LEMIEUX qui doit 
se retirer définitivement persiste à 
dire qu’il sera encore candidat et 
PEUT-ETRE dans Gaspé. Il espère 
qu'on lui offrira un autre comté.

SIR LOMER GOUIN refuse ca
tégoriquement de faire la lutte. Son 
collègue l’hon. Walter Mitchell res
te aussi à l'écart.

L'HON. ERNEST LAPOINTF 
n’a pas encore annoncé où il sera 
candidat mais il est entendu qu'il 
briguera les suffrages dans deux i 
comtés pour être plus certain d'une 
réélection.

JAMAIS UN parti n’a engagé la 
lutte avec un état-major aussi dé
organisé et démoralisé.

dit que M. Fernand Rinfret 
Siint-Jacques se contanteralt 
Lant d'une seule voix de

1lé.
UNE GREVE EST

M. LABELLEDr Fontaine, candidat dans 
préconise le retour de Lau- 

u pouvoir.

1.079 DECLAREE ILLEGALE
9 63 M. le notaire Labelle est un can

didat très populaire et il est de 
plus, aujourd'hui, par ses états de 
service et sa carrière professionnel
le une personnalité politique.

Dans le domaine professionnel 
M. Labelle est connu dans toute la 
province de Québec. Pendant les 31 
ans qu'il a exercé su profession à 
Hull il s'est signalé par sa probité, 
son intégrité et sa haute compé- 

Depuis 22 ans il est mem-

898 Le gouvernement a 
déclaré illégale la grève décidée, 
par la fédération régionale du tra
vail contre la compagnie britanni
que El Agulla Oil Co. La fédéra
tion régionale ne veut pas recon
naître la décision du gouvernement 
et veut confier sa cause à une cour 
d'arbitrage.

Le gouvernement a promis sa 
protection à ceux des ouvriers qui 
retourneraient au travail. Les dif
ficultés viennent du renvoi par la 
compagnie de certains ouvriers.

Mexico.

othei 38
IS PRESCOTT la guerre m- 
règne chez les libéraux. Il 
que tout le monde veuille 

mdidat. M. Joseph Binette 
sa candidature pour un se- 

erme contre M. Bruno La
de St-Eugène; M. Gustave 

irel d’Alfred. M. G. N. Cou 
Plantagenet. L’association 

le semble désamparée et ne 
pose pas à tenir de conveu- 
L'électeur assiste à cette lut- 
tricide des quatre candidats 

andent au comté de les 
pour conduire le pays à la 
rité et l'unité.

“Politique canadienne de 
protection, sagement contrô
lée; politique capable de sti
muler la production, de rete
nir et de rappeler les nôtres ; 
politique de bon sens qui sait 
que l’argent payé au dehors est 
perdu pour toujours, que celui 
dépensé en dedans demeure et 
fructifie sans cesse; politique 
humaine enfin qui commande 
à la nation, supportée par ses 
enfants, de les préférer aux 
étrangers.

“Politique canadienne de 
économique,

Total 2,978
Ce scrutin indiquait clairement 

que les trois candidats se parta
geaient presque également les fa
veurs de la convention. On procéda 
immédiatement à un second scrutin 
qui donna le résultat suivant: 

McClenaghan 
Hill ....
Honeywell .

CANDIDAT

ÎRAVOIS Dés le début de son discours M 
Patenaude a annoncé qu'il est can 
didat conservateur dans la présen 
te lutte
me le commandait, dit-il. Je crois 
également que mes compatriotes 
m'appellent dans l'arène fédérale." 
Et il ajoute
me prodiguer dans la mesure de 
mes forces et je vous demande de 
donner de vous-mêmes aussi gé
néreusement que je vais le faire, 
aussi loyalement et sans arrière- 
pensée ou esprit de parti. Зі vous 
faites cela dans le même esprit que 

“Les! moi. la cause va triompher pour le

‘Je crois que mon devoir
M. PATENAUDE. y

1,080
bre de la Chambre des Notaires. 
En 1915 il fut élu président, poste 
qu'il occupa avec distinction jus-

TORONTO, sis
694 J'ai l’intention de

LE BLOC SOUDEkw~:~x-v-:~:-xx*<
qu'en 1918. C'était le couronne
ment de sa carrière professionnelle 
Dès le collège il s’est signalé par 
son travail. Au collège de Rigaud 
il fit de brillantes études qui lui 
valurent les médailles du Pape et 
du Gouverneur.

A l'université Laval de Montréal 
où il étudia le notoriat, il fut l'é
lève qui remporta le plus de points 
aux derniers examens.

M. Isabelle était à peine établi à 
! Hull que l’attention du public se 
porta vers lui. Il ne tarda pas à 
conquérir la confiance de toute la 
population et depuis 25 ans M. La
belle est dans toute la région de 
Hull un citoyen universellement 
respecté.

Total 2,556
Les délégués ont fait preûve d’un 

grand enthousiasme et les candi
dats se sont engagés à appuyer 
énergiquement le choix de la con
vention. Le Dr Chabot en remer
ciant les délégués déclara: 
conservateurs remporteront une 
double victoire à Ottawa et com
me la capitale est le chef de l'élec
tion nous pouvons dire maintenant 
avec assurance que le parti conser
vateur sera victorieux le 29 octo-

"Depuis longtemps dure et 
s'empire la situation dont nous 
souffrons. Notre gouverne
ment ne gouverne pas. Il est 
prisonnier de la peur. Les pro
gressistes menacent de le cou
ler. C'est eux qui sont au 
gouvernail. Notre députation 
de Québec n'est pas libre non 
plus. Elle est pieds et poings 
liée par l’esprit de parti, par 
cette fausse loyauté qui incite 
à trahir la patrie pour servir 
les amis. Pourtant, elle est 
toute-puissante. Sans elle, le 
ministère ne peut se mainte
nir et encore moins se mou
voir. Si elle se libérait pour 
tendre une main secourable 
au pays, à la province, subite
ment tout changerait pour le 
mieux. Mais leur intérêt, leur 
ambition, ligottent trop étroi
tement nos députée.

“Ils n’ont plus d'yeux pour 
la misère qui les entoure, ni 
d'oreilles pour les plaintes qui 
s'élèvent de toutes parts. Iner
tes. ils suivent le ministère 
que les progressistes résolu
ment maintiennent dans l'or
nière et poussent durement 
vers le libre-échange. Et quand 
on leur reproche de sacrifier 
ainsi, pour se maintenir au 
pouvoir, les intérêts de la na
tion et de^ leur province, ils 
vous répondent qu'ils organi
seront les élections sur le dos 
de M. Mei^hen et de la cons
cription."

développement 
soucieuse de préserver nos 
pouvoirs hydrauliques et nos 
ressources naturelles pour en 
alimenter et nourrir notre in
dustrie au lieu d’en fortifier 
la concurrence extérieure; po
litique sensée et pratique qui 
réservera à notre main-d’oeu- 
vre la transformation complè
te de notre matière première 
pour en extraire le maximum 
de labeur et de rémunération.

“Politique canadienne d'ex
pansion commerciale, substi
tuant à des initiatives isolées, 
inconsidérées et souvent sté
riles, la coordination de tous 
les efforts dans une campa
gne systématique de pénétra
tion des marchés étrangers.

“Politique canadienne de 
peuplement, contrôlant rigou
reusement l'émigration et la 
prévenant par l'attribution à 
notre classe agricole de meil
leures facilités d,e transport 
et de vente, par la diffusion 
d’industries domiciliaires, de 
méthodes de culture moderne. 
Politique d'immigration forte
ment outillée et sans cesse à 
la "echerche de nos émigrés 
et d'éléments étrangers dési
rables et assimilables.

“Par-dessus tout, politique 
d'apaisement et d’entente en
tre les provinces, les races et 
les diverses sections du paya, 
qui fasse accepter les sacrifi
ces dans l'Intérêt commun, as
surant ainsi le bonheur les 
foyers, la prospérité du p.ys 
et l'unité nationale."

IS RUSSELL le camp libé- 
lussi divisé. M. King a im- 
candidature de M. Gordon 
^rde comme on a si loug- 

imposé celle de M. Murphy, 
uention doit avoir lieu le 2 
eà Vars et dès maintenant 
il dire que l’on mettra à jour 
iidale. Il est certain que de- 
lisieurs jours 
wrtes de tactiques vénales 

orrompre les électeurs. Rus- 
! doit d'élire un député qui 
tcours aux méthodes loyales. 

* * *
guerre intestine

TOUSf PRONOSTICS POUR LE MOIS DE 
SEPTEMBRE 

Du 1er au 3, beau, frais.
Du 4 au 8, période de beaux 

temps.
Du 9 au 12, incertain.
Du 13 au 16, chaleur excessive.
Du 17 au 19, venteux.
Du 20 au 22, vague froide.
Du 23 au 26, frais, nuageuxv.
Du 27 au 28, variable.
Du 29 au 30, température d'ar

rière-saison.

plus grand bien de vos foyers, de 
votre province et de votre pays.
Je suis libre de tous côtés aussi 
bien de M. Melghen que je suis de 
M. King.

Il va falloir dans cette lutte sé
parer l’ivraie du bon grain. De
puis quatre ans un gouvernement 
sans boussole et sans majorité di
rige le pays dans l'intérét d’un par
ti. Lorsque le pays demande une 
orientation politique ferme et sta
ble M., King manoeuvre, oscille 
tantôt vers les progressistes tantôt 
vers la gauche. il va dans tous 
les sens pour se maintenir quand 
même au pouvoir. Dans les esprits 
comme dans les affaires tout est Middleton. N. Y.—Dorothy Craig, 
inquiet. Cette inquiétude a des eau- | une fniette de 9 ans. est morte

TON

M. Stewart McClenaghan fut 
l’objet d’une ovation enthousiaste.

M. Napoléon Champagne qui pro
nonça un discours très spirituel 
promit tout son appui au Dr Cha
bot pour assurer son élection.

Le président Barrett de l'asso
ciation conservatrice d'Ottawa a 
habilement dirigé les procédures.

Tous les candidats ont porté la 
parole de même que M. A. H. Fripp.

L’association conservatrice s'ap
prête maintenant à engager réso
lument la lutte pour assurer la vic

on a recours à

$5.00 par jour
En 1914 il fut. choisi avec l'hon. 

Louis Coderre, l'hon. Albert Sévi- 
gny et le juge Honoré Achlm com
me représentants de la province de 
Québec au congrès des Canadiens- 
français de l'ouest à Prince-Albert 

Mais M
plus grande activité. Bientôt -on le 
vit donner au mutualisme un essort 
nouveau. Depuis 13 ans il est di
recteur de l'Alliance Nationale, so
ciété qui compte plus de 35,000 
membres et qui se range au nom
bre de nos plus importantes socié-

UN OURS TUEIS CETTF 
№ libéraux ne se confine pas 
lenl A ees deux comtés. Dans 
Ha Réforme ne parvient par. 
dre une décision et les deux 
le Deuvent pas se réconcilier, 
hche vainement 
lur ramener l’unité dans les 
divisés.

PHASES DE LA LUNE
IES PL. D.Q.UNE FILLETTE 3II

Sept. 2 
2 hrs. 55 p.m.

Sept. 9
7hrs. 12 m. p.m

Labelle déploya une
un compro- ses multiples. des terribles blessures que lui avait 

M. Pateuauae expose ensuite le? infligées, l'un des deux ours- gar- 
toire à MM. Chabot et McClenag- jeaU8es de ja grande inquiétude de dés en captivité par son père.

N.L. P.Q.

<£L'enfant jouait sur la pelouse 
devant la maison paternelle, lors
qu'on l’entendit crier 
échappé'
puissant animal courir sur le ga
zon. renverser la fillette et la sai
sir à la gorge avec ses terrible?

l'heure. Islotbiniere

bérale
b et l'on 
e Pnlre MM. Francoeur et 
**• Les délégués 
MDs Prendre de décision

une conven- notre gouvernement ne gou- j 
il est prisonnier de la peur: 

—la députation de Québec est 
pieds et poings liés par l’esprit de

Sept. 17 
11 hrs. 12 m.

ces jours derniers a Sept. 25ONT/ L'ours s'est 
Des voisins virent lea assisté à une

Si la cigale chante 
N’achète point de blé 
Pour le remettre en vente 
Ou tu seras blâmé.

Du tonnerre en ce mois. 
Ce n’est point folie,
Car cela signifie
Blés et fruits abondants.

TOUT A L’EGLISE ! tés.
M. le notaire occupe encore plu

sieurs autres postes de confiance. 
C’est ainsi que depuis 18 ans il est 
secrétaire du conseil de comté; 
vice-président de la compagnie Ar- 
gonault Gold Mine ( l’une des plus 
riches du continent américain ) 
vice-président et directeur de la 
Fuel Lubrication Co. ; et vice-pré
sident de la compagnie H. Dupuis 
Limitée.

se disper
ïPar son testament M 

curé Labelle d'Aylmer, décé- *t* 
dé dernièrement a laissé tou- 
tes ses économies personnelles «j* 

... de 33 ans de vie religieuse X 
•{• (environ $12,000) à la fabri-*:* 
•j. que de St-Paul d'Aylmer 
X Qui vient de l'Eglise doit re- 
X tourner à l’Eglise” dit ce saint 
•{• prêtre
.j. doit être déposé au greffe ces •{• 

jours-ci

хх~х~хч~х~х~хч~х~х~х~х~х*

le I/IMPHRIALLSME
M.' Patenaude définit alors sa 

politique sur les grandes questions
du jour.

Impérialisme:
“Au point de vue purement po

litique. il faut, réclamer de plus 
en plus pour les Dominions le droit 
de se gouverner pleinement et li
brement. de régler eux-mêmes les 
questions qui sont de leur intérêt 
particulier, et de s'acheminer, dans 
l'ordre et la paix, vers l'autonomie 
la plus complète.

8 ЬА VILLE 
,ne sont pas plus unis. Une 
”*6 libérale tenue 

1 Pour choisir le candidat 
dégénérer en bagarre. Per- 

lesl pncore choisi.

de Montréal les L'on courut en grande hàce vers 
la scène du carnage et l’on sc mP 
à frapper l'ours à grands coups de 
bâton. Rien n'y fit. M. Craig en
fonça à plusiburs reprises un long 
couteau de boucher clans le vo p.- 
de l'animal, sans plus d'effet. En
fin un voisin, M. Albert Aughtons 
accourut avec un fusil, l’ajusta ='ir 
la tête de l’ours et fit feu. Comme 
la bête tombait, on vit que la fil
lette avait eu presque la moitié du 
cou dévorée.

A l’hôpital. les chirurgien:; 
firent dan/ le csu de^ la Jeune Do
rothy plus de 80 points de suture £ 
et, grâce à sa vitalité remarquable. •{* 
on croyait qu’elle survivrait. Mais •{• 
malheureusement elle a succombéI.*. 
peu après

mardi danse Publica 
Demande

Ce $ M. PATENAUDE.

lARlTK.

et fO r,i voilà 1 
I® charité ШLA JUSTICE.

Une justice excessive, tombe 
dans l'injustice.

dans son testament qui Vsincèrement et de 
plus rude épreu-

LE CITOYEN
A tous ces titres il faut assuré

ment ajouter celui que M. le no
taire doit priser le plus, celui 
"d'ami de tout le monde". Versé 
dans les affaires, exerçant une in- 

£ fluence dans plus d’un milieu M. 
Labelle consacre ses loisirs à la 
philantropie. Il n'est personne qu'il 
n'a pas secouru dans le besoin. Tou
jours il reçoit avec affabilité et 
empressement celui qui va à lui 
Sa courtoisie de gentilhomme pro
be et distingué est le cachet de 
son caractère.

municipales 
nanties et autre* 
elque chose d in
de “LEfirme publie

M. PATENAUDE. У G
I NK RANDONNEE<~x~x~x~x~x~x~x~x~x~x~:-x-:-:ette 

erie et contient
rançalses, Italy
russes et
kISSSM

DE 300,000 MILLESIILES MORTS N’Y
ECHAPPENT PAS!

économique, le Spécialiste dans les Maladies 
des Pieds

Dr P. LADELPHA

même souci des intérêts canadien? 
doit dominer nos préoccupations. 
Et si une politique d'ordre écono
mique, qu'elle s'appelle la préfé- 

autrement.

Joseph T. Mannix 
70 ans, globe-trotteur, revient rhe; 
lui après avoir parcouru 200,OOf 
milles dans 20 pays différents. I 
a pris huit années pour faire cettf 
distance qui lui a coûté moins d« 
$2,000 par année. Il travaillait ic 
et là, en route, et se gagnait d# 
l'argent pour poursuivre son voyf

New-York.
Ш
te:

^ ;
X

85, me Sparks
Pour les Ongles incarnés. Cors 
Oignons et tous les maux de 

pieds.
Bureau: 202 Union Bank Bldg. 

Patronné par la Royauté.

Tél. Q. 2154
в a entrepris an 
Il Offre des осе» 
mt. Des dételle

février, 
nom ear

, ce bulletin P« 
mt facilement

Sapulta, Okla
me peut éviter de payer ses %

•j* taxes, mais il lui sera diffici
le d’éviter M. P. Harris, un

Annapolis Royal. N.-E. Ver- ? constable de celte ville. Il y Sf 
non Waugh, un jeune homme de den, semaines. Harris rece-1 EN POl.ITIylll
Cleraentsfort, localité située près X Tait une sommation contre unv M. Labelle n'est pas resté étran- 
d'Annapolls. est devenu soudaine- % homme qu'on ne pouvait trou-y Ker au mouvement politique. Il es' 
ment tou. Il s'est armé d'une ha -j- ver- Finalement, un ami dit ï un de» chefs conservateurs du pay; 
che et il a blessé horriblement une!? au constable que le recherché f{ mals ц garde assez d'indépendance
vache. Il a ensuite démoli une vol-і? étalt mort- % ЮЧГ pouvoir exercer toujours son
ture. puis il a menacé de trapper і І Наггі6 «“dit au cime-.} Influence librement. En politique 
les voisins qui voulaient aider ses’,? trouva le tombeau et y S{ comme en tout M Labelle a de la
parents à le capturer. Vu groupe | ? déP0!,a !e bref. Il lit son pro- £ probité et de la sincérité, 
d'hommes s'est formé et a vaine-1X cès-verbal et y inséra que c'érv C'est ce qui lui a assuré la con- 
ment tenté de S'emparer de Waugh £ tait là la dernière demeure ? fiance la plus absolue des chefs du
qui a gagné les bois et qui est en- ? connue de l'individu. ?! parti. Encore tout dernièrement on
core libre. жшмшш»*****»* ' * vu P°r,er la P“role aux c6tée ce et impartlallté

Un hom-rence britannique ou
dans la balance, préjudi- іі

devient
ciable aux intérêts canadiens, je ne 
crains pas de dire que nous avons 
le droit et le devoir de nous y op
poser et d'adopter 
cet égard h 
le mieux au

n de 
votre UNE « FOLIE TRAGIQUE

! nous-même à

F solution qui convient
• BRAULT développement du Ca de M. Patenaude à St-Laurent et i 

la première visite que le chef con- 4 
servateur de Québec fait dans la - 
province c'est dans le comté de M 
Labelle.

Orateur convaincu M. Libelle 
tiendra au parlement un rôle de 
premier plan. Ses électeurs pour
ront compter sur son influence

ment Françâl»

Л Tél. Queen 2214ilscement de d'impérialisme mili-"S'U s'agit
taire, mon opinion n'est pas 
nette. Je ne suis pas prêt à admet- 

quand l'Angleterre fait la 
le Canada doive nécessai- 

de cela, faire la

& COMPA BANK STREET 
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guerre.
et Goave
290 rue St SEPT SEDANS 

125 H RUE BANK
qu'il exercera toujours avec justi- f A GRAVEL. OTTAWA, Out. ;
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rement, à cause
lui-même. Quelles que soient 

de guerre du gou-
L guerre 
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